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L’année passée à Louvain-la-Neuve (2017-2018) était vraiment enrichissante et 

inoubliable dans ma vie ! C’est une bonne occasion de partager mes expériences et de 

suivre le programme du double diplôme avec vous. Je vais parler de mes réflexions 

personnelles sur la vie à Louvain-la-Neuve, les cours à l’UCL et la rédaction du 

mémoire. 

Tout d’abord, j’aimerais remercier M. De Payen et M. Shen. Avant d’entrer dans 

l’Institut français de Fu-Jen, je n’ai jamais pensé étudier en Belgique pendant un an. 

Grâce à leur encouragement, pour moi, cette « mission impossible » s’est finalement 

accomplie ! En fait, mon parcours est atypique par rapport aux autres étudiants. Je ne 

suis plus jeune. Je suis mariée et j’ai deux enfants. Grâce au soutien de mon mari, je 

suis arrivée en Belgique avec ma fille en septembre 2017. 

Personnellement, je trouve que Louvain-la-Neuve est une petite ville universitaire 

très sympathique et très calme (sauf pendant des fêtes ou des soirées spéciales). Mais 

cela dépend du quartier peut-être. Parfois les étudiants font la fête le soir en buvant de 

la bière et cela pouvait être très bruyant. Pour moi, c’est une ville très agréable où l’on 

peut se concentrer aux études. Il faut environs 50 minutes pour aller à Bruxelles en train, 

ce n’est pas très loin.  

Étudier dans un pays étranger n’est pas facile. D’abord, il faut supporter la solitude. 

C’est un travail solitaire d’étudier ou d’écrire un mémoire. Durant cette année passée, 

j’allais presque tous les jours à la bibliothèque sauf le dimanche. Comme j’étais plus 

âgée que les autres étudiants, je préférais rester seule. Quand ils passaient des soirées 

ensemble, je restais chez moi pour me reposer ou pour travailler. Parfois, les examens 

et le mémoire me stressaient. Pour ce faire, le repos et les loisirs sont importants. 

Comme je suis chrétienne, tous les dimanches j’allais à l’église. La foi m’a donné la 

force pour persévérer dans mes études. De plus, je faisais du sport une fois par semaine 

(Pilates) et j’allais au cinéma de temps en temps. C’était important de mener une vie 

équilibrée.  

Concernant les cours à l’Université catholique de Louvain (UCL), il nous fallait 



suivre sept cours au total. Plusieurs cours étaient très théoriques. La théorie jouait un 

rôle important. Les professeurs étaient tous très gentils. En même temps ils 

demandaient des travaux de qualité. Donc, il fallait bien travailler pour tous les cours. 

À  l’UCL, les étudiants ont seulement des examens à la fin du semestre, soit à l’oral, 

soit à l’écrit. Avant les examens, il y avait deux semaines pour réviser, c’était la période 

de « blocus ». Selon mes expériences, il ne fallait pas attendre le blocus pour travailler. 

Cela aurait été tardif. Il fallait bien gérer son temps, sinon vous n’aviez pas assez de 

temps pour préparer tous les examens.  

En Belgique, les étudiants ont deux semaines de vacances pour Noël et deux 

semaines de vacances pour Pâques. Entre les deux quadris, il y a une semaine de 

vacances. Pourtant, après les vacances de Noël, ce sont les examens du premier quadri. 

Après les vacances de Pâques, les examens du deuxième quadri arrivent rapidement. 

Les étudiants d’échange profitent souvent des vacances pour voyager en Europe. De 

plus, les billets d’avion ne coûtent pas très cher. Mais d’après moi, pour les étudiants 

en master, il faut bien y réfléchir avant d’organiser les voyages, parce que les cours sont 

assez lourds et il y a le mémoire à finir. C’est mieux de voyager un peu durant les 

vacances de Noël ou avant le deuxième quadri au lieu des vacances de Pâques.  

Les Belges sont très sympathiques. Ils ont une bonne réputation. Pour les étudiants 

qui vont étudier à l’étranger, à mon avis, il faut profiter des occasions pour rencontrer 

des amis natifs ou non-sinophones pour pratiquer le français. En classe, quand je posais 

des questions à mes camarades, ils étaient toujours très gentils pour me répondre et pour 

m’aider. Il ne faut pas avoir peur de demander de l’aide aux autres si vous en avez 

besoin.  

Ensuite, pour la rédaction du mémoire, il est essentiel de bien organiser son emploi 

du temps. À l’UCL, on peut déposer son mémoire fin mai pour la session de juin ou 

mi-août pour la session de septembre. Si l’on envisage de passer la session de juin, c’est 

mieux de commencer à rédiger son mémoire dès le premier quadri. Si l’on peut suivre 

un cours de son promoteur (directeur de mémoire), c’est l’idéal. Ainsi, on peut 

rencontrer son promoteur régulièrement. Si vous avez des questions sur votre mémoire, 

n’hésitez pas à demander à votre promoteur. Il faut toujours prendre l’initiative, c’est 



très important. À vrai dire, ce n’est pas facile de finir le mémoire et de suivre sept cours 

en même temps durant un an, c’est stressant. Mais si l’on peut bien gérer son temps 

pour rédiger le mémoire, c’est tout à fait possible. En réalité, j’ai vraiment de la chance. 

Je voudrais profiter de cette occasion pour remercier mon promoteur de l’UCL, M. 

Colognesi, pour sa disponibilité et ma promotrice de FU-JEN, Mme Yang, pour sa 

confiance en moi.  

Pour conclure, je ne regretterai jamais cette année à Louvain-la-Neuve. J’ai 

beaucoup appris. Non seulement les savoirs, mais aussi les savoir-faire et les savoir-

vivre. J’apprécie beaucoup les Belges, ils sont aimables et sympathiques. C’est 

vraiment une opportunité précieuse de passer une année d’étude à l’UCL.  

 


